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ENNEMIS
DE LA PAIX

A moins d'un revirement de la

dernière heure—revirement qui, en
l'état actuel des choses, ne parait

vues qu'ils n'avaient pas eue de-

puis le mois de novembre 1918...

Mais сз qu'il y a de tragique dans

guère probable—les alliés vont pro- le discours d'hier, c'est qu'il pro
céder immédiatement à l'applica-
tion des sanctions formulées dans

l'ultimatum de la semaine der-

nière. C'est le sens de la réponse
faite, avant- ier, aux délégués al-

lemands par M. Lloyd George au

nom des gouvernements alliés.
Les propositions de M. Simons

étaient, en effet, complètement inac-
ceptables, et les alliés ne pouvaient
pas plus les discuter qu'ils n'a-

vaient discuté les précédentes.
Au prix de lourds sacrifices con-

sentis par les puissances victorien-
ses et notamment par la France,
un accord a été conclu à Paris, le
29 janvier dernier, sur la question
des réparations. L'entente s'est faite

clame devant le monde entier que,
même à présent, l'Allemagne ne se

rend pas compte de l'infamie qu'elle
a commise et des souffrances

qu'elle a infligées au monde. Eh

bien, il faut qu'elle les apprenne !

Et nous espérons que les alliés

feront en sorte que leur enseigne-
ment, qui peut être pénible, soit

absolument complet. »
En tout cas, ce n'est pas de

gaieté de cœur que les alliés re-

courront aux mesures eoercitives,
si — comme on ne peut guère en

douter maintenant — ce sont les

seules qui soient susceptibles d'ef-
ficacité. On ne pourra certes pus

reprocher aux puissances de l'En-

entre les alliés sur un chiffre mini-1 tente de n'avoir pas hésité avant

muni à exiger de l'Allemagne, chif-j d'en arriver là, de n'avoir pas

fre très inférieur à ce que repré-| épuisé tous les moyens de conci-

sentent les dépenses nécessaires iliation. Lés fauteurs de troubles,

pour réparer les dommages causés,
mais dont la fixation avait le nié-

rite de préciser, pour chacun, ses

obligations et ses espérances et doet
le caractère modéré donnait sptis-
faction à tous les amis de la paix.
Il avait été bien entendu entre la

France, l'Angleterre et l'Italie que,
sur le montant même de la dette

allemande, aucune réduction ne^

serait envisagée. L'Allemagne se-

rait seulement autorisée à appor-
ter de nouvelles suggestions sur les
modabtôs de paiement ou sur cer-

taines questions de forme.

Or, 011 sait quelles furent, à leur

arrivée à Londres, les prétentions
de M. Simons et de ses collègues.
On sait quels chiffres ridicules ils

ont proposés, et l'on n'a pas oublié

les ennemis de la paix, ce n'est pas
dans le camp allié qu'ils se trou-

vent. C'est de l'autre côté du Rhin.
E. Thomas.

LES SANCTIONS CONTRE L'ALLEMAGNE

Vers l'occupation de Dusse Idorf
Londres, 7. T.II.IL — La conférence,

s'est réunie ce matin pour entendre les

propositions allemandes. La séance eut

lieu dans les mêmes formes que celle de

mardi dernier.
Le Dr Simons déclara que la déléga-

tion allemande avait dû abandonner son

plan primitif et sa rallier à l'idée d'un ar

rangement provisoire, ainsi que les ex-

non plus quelle réponse vigoureuse psrts l'avaient recommandé à Bruxelles

et indignée les délégués germani- L'Allemagne s en$jgerait à satisfaire aux

annuités fixées, prévues dans les accords

de Pari?,pendant les cinq prochaines an-

la taxe

le

I paiement des annuités fixes, l'Allemagne

л 1 <• л , or» ;io o.J aurait recours à un emprunt internationa
du concordat du 29 janvier, ils se j

p

sont bornés à prendre des engage-
Gos Dépositions ne sont faites, a ajouté

ques se sont attirée de la part de
M. Lloyd George,
Lundi, les Allemands sont reve-| n§es . e iies admettrait également

nus, de\ant la Comérence, faire ide 12 о;о sur les exportations ; pour

leurs propositions définitives. Au

lieu d'accepter les bases générales

ments pour les cinq premières
années, et eu subordonnant ces en-

gagements à des exigences inad-

missibles, au premier rang des-

quelles serait l'attribution défini-

tive de la Haute-Silésie à l'Aile-

magne.
Les alliés n'ont pas eu besoin

d'une longue délibération pour ré-

pondre à M. Simons que la conver-

sation ne pouvait plus, dans des

conditions pareilles, se prolonger.
Officiellement et officieusement, les
Allemands avaient été prévenus
que les principes de l'accord de

Paris ne pouvaient pas être, remis

en discussion. La fin de nôn-reee-

voir de ia Conférence n'a donc

pas lieu de les étonner.

Vont-ils maintenant laisser les

événements suivre leur cours ? Ou,
devant l'attitude décidée des alliés,
se sont ils ravisés au dernier то-
ment ? Dans un cas comme dans

l'autre, le fait subsiste que l'Aile-

magne cherche et cherchera par
tous les moyens à éluder ses enga-
gements et qu'elle ne parait pas
se rendre compte encore ni des

responsabilités qu'elle a encourues

ni des désastres qu'elle a causés.
Il y a là un cas d'incompréhen-

sion, d'inconscience et de cynisme
qui a provoqué chez les alliés
moins peut-être encore d'irritation
que de stupeur. La presse britan-

nique relève comme elle le mérite

l'effronterie allemande et s'accorde
à réconnaître qu'une seule téponse
peut lu: être, faite.

« Par son attitude — déclare le

Daily Teïegraph—le Dr Simons a

rendu facile la tàch£ des alliés.
Un diplomate habile aurait essayé
de les diviser. Au contraire, le mi-

nistre des affaires étrangères d'Al-
lemagne a étouffé toute opposition,
a empêché toute défaillance possi-
ble dans les pays alliés, et il
donné à ces pays une unité d

le Dr Simons. que si elles ont des chan

ces d'être prises en considération par les

gouvernements alliés, sous les réserves

suivantes :

La Haute-Silésie resterait attribuée

l'Allemagne ; le commerce mondial serait

libre et le régime de liberté et d'égalité
en matière économique serait partout ré-
tabii. Ces deux conditions sont toujours
nécessaires pour permettre à l'Allemagne
de faire face à 3es obligations.
En raison de la longueur de l'exposé

de Von Simons, la séance fut suspendue
à 1 heure 30, et renvoyée à 4 1[2.

La réponse des alliés

Londres, 7. T.H.R.— En ouvrant la

séance, à 16 heures 30, M. Lloyd George
commença par déclarer que les nouvelles

propositions allemandes etaient'complète-
ment inacceptables et que les alliés ne

pouvaient pas ajourner l'application des

sanctions.
Le premier-ministre britannique sou-

ligna encore que les alliés avaient besoin

d'avoir une base fixe pour résoudre le

problème des réparations. Or, les propo-

sitions allemandes manquent compiète
ment ce but ; elles ne donnent que

l'apparence de l'acceptation de Гас-

cord de Paris, et encore pour cinq
années seulement.

Après le discours de Lloyd George,
17 h. 30, M. Von Simons demanda

permission de délibérer un quart d'heure

avec ses collègues, avant de répondre
aux alliés. A la reprise de la séance, M
Von Simons se borna à protester contre

les sanctions et la séance fut levée aus

sitôt.
La délégation quittera Londres demain

L'obstinat ion allemande
et la volontés des alliés

Paris, 7 T.U.R.— Lundi est venu à é

chéance, l'ultimatum que les gouverne

ments alliés ont adressé.jeudi à l'Allema

gne, par la voix de M.Lloyd Georg

la

Temps rappelle dans son éditorial que de-

puis le premier jusqu'au plus humble de

ses citoyens, la France attend:

lo Que la créance des alliés telle qu'el-

le résulte de l'accord conclu entre eux

le 29 janvier, ne subisse aucune réduc-

tinn.
2o Que des mesures arrêtées d'avance

par les alliés et applicables à échéances

fixés, garantissent le recouvrement
de cet-

te créance, tel est le droit de la France,

et il permettrait d'aller bien au delà, telle

est la volonté de la France. Et, ce n'est

pas sans un rude effort sur elle-même,

qu'elle se borne à ces revendications là:

telles sont les nécessités fondamentales

sur lesquelles, le président du conseil

français, tout récemment encore, s'est

déclaré résolu à ne pas transiger. De

quels mobiles procède au contraire l'at-

titude des Allemands, ils veulent empê-

cher les alliés d'avoir en main aucun en-

gagement précis, et surtout aucun gage,

garder le moyen de recommencer la guer-

•e, grâce à la Haute-Silésie, dont les mi-

nés et les usines sont loin de nos can ns.

Tant que l'Allemagne s'obstinera à sui-

vre ce chemin, il y aura entre elle et les

alliés une opposition que nul arrangement

amiable ne peut effacer. L'Allemagne

veut en somme; ne pas payer et prépa-

rer sa revanche, les alliés veulent eux:

le payement des réparations et le main-

tien de la paix. Il faut que quelqu'un cé-

de: ce ne sera pas les alliés, conclut

le Temps.
*
* *

Paris, 7. T. H. R. — Rappelant que la

eprise de la vie économique ne sera роз-

sible que lorsque la question des répara-

tions aura été réglée ГEurope Nouvelle

constate que la France a accompli un

grand effort sur elle-même pour faciliter

ce iéglement et que l'Allemagne, au con

traire, paraît s'enfoncer chaque jour da-

vantage dans une sorte d'aveugle obsti-

nation. A la conférence de Bruxelles, puis

à celle de Paris, la France a consenti au

paiement en nature et à un rabais de sa

créance. Non contente de renoncer ainsi

délibérément à une partie de ce qui lui

était dù et de lier elle-même la recons-

truction des pays dévastés à la renais-

sance de l'industrie allemande, la France

a su présenter un plan d'ensemble où ap-

paraissait le souci de l'intérêt général,
aussi bien que son propre relèvement.

Mais, dans le même temps, l'Allemagne
faisai machine en arrière. Sans doute, on

entendit Bergmann approuver d'abord as-

sez publiquement le projet de M. Seydoux.
Mais on s'aperçut bientôt que du plant

proposé par la France, l'Allemagne ne

voulait retenir que ce qui lui permettait
d'éluder ces obligations. Tapt que l'Aile

mague ne sera pas revenue à la raison,
il sera vain de parler de refaire une Eu-

горе à p m près habitable. Il est pour

le moins regrettable que deux ans après

l'ajmistice, il soit nécessaire d'en revenir

à l'argument qne tous les bons Européens
cherchaient à rendre inutile : celui de

la force armée.

Commentaires
et informations

Paris, 7. A. T. I. — Le Petit Pari-

sien écrit : Quelle que soit l'attitude

des Allemands à Londres, il ne faut

pas négliger de sérieuses garanties pour

l'exécution des engagements qu'ils
assumeront. En effet, les délégués
du Reich se soucient peu de l'exécution

des clauses qu'ils accepteront. L'Allema-

gne a assez prouvé jusqu'aujourd'hui
qu'elle ne tient pas à respecter sa signa-
ture. »

L'Echo de Paris énumère les viola-

tions du traité de paix commises par

l'Allemagne et déclare que seules les

sanctions sont de nature à amener réelle-

ment à composition les Allemands. Dès

que cette menace a été fermement for-

rnulée à Londres, les délégués de Berlin

ont changé de ton.

Le Malin dit que les Alliés ont mainte-

nant une grande expérience. A Spa, on

avait errr que les Allemands étaient sincè-

res. Or, ils se sent peu souciés de leurs

engagements et ce n'est qu'à la suite de

l'insistance des Alliés que quelques-unes
des conditions de Spa ont été exécutées.

*
* *

Londres, 6. (ret,). A. T. I. — Le Мог-

loir donner satisfaction à l'Entente sur 1 a

question capitale des réparations. -»

M. Lloyd George a refusé toute discus-

sion privée avvc von Simons.

* '*

Rome, 7. A, T. I — On télégraphie de

Londres : « La Gonférenee statuera rapi-
dement. Les Allemands ont tenu une

séance plénière sous la présidence de von

Simons.
Un long message a été adressé à Berlin

à l'issue de cette réunion. »

LE!
M. Venizelos fait un suprême
appel au patriotisme du

roi Constantin.
On mande de Londres au Proodos : 7

mars (urgent)
M.Venizelos, considérant le grand

danger que court la question na-

tionale, a adressé, aujourd'hui, une
dépêche au roi Constantin pour le

supplier d'abdiquer en faveur du

diadoque Georges qui devra, à

son avènement au trône, consli-

tuer immédiatement un ministère

ententiste.
Dans le cas contraire il estime

que le désastre national serait inë-

vitaLie.
M. Venizelos déclare catégori-

quement au roi que lui-même se

retirera de la politique d'une façon
définitive et vivra loin de la Grèce.

Cet appel produit ici une pro-
fonde impression.

*
* *

La décision de la Conférence sur la

question gréco-turque sera probablement
rendue publique jeudi..(demain),

La situation à Athènes

On commente vivement dans les milieux

politiques les fréquents entretiens de M.

Baltazzi avec MM. Lombardos et Stratos.

Le bruit court que M. Stratos sera appelé
à constituor uu nouveau cabinet. On con-

sidère comme très probable la démission

de M. Calogheropoulos.
La solution

du problème oriental
La presse d'Athènes apprend

que la seule solution du

problème consisterait dans un ac-

cord à l'amiable entre les intéres-

ses, par des concessions récipro-
ques.

A [Berlin
Paris, 8 mars

Le «Sunday Times» est informé

que le conseil de ministres aile-

mand s'est réuni lundi soir sons la

présidence du chancelier Fehren-

bach pour délibérer au sujet de
mesures à prendre dans l'organi-
sation économique et financière

de l'Empire, à la suite de nouvelles

instructions qui ont été donnés au

Dr Von Simons. La presse aile-

mande commente dans un ton то-

déré les événements qui sè sont

passés à Londres et assure que le

peuple est prêt à consentir tous les

sacrifices possibles pour sauvegar-
der la souveraineté de l'Empire. Le
«Die Neueste Nachrichten» déclare

La question d'Orient
Genève» 8 mars

Le «journal de Genève» est in-

formé de Londres : La question
d'Orient est divisée en deux parties
dans le point de vue des gouverne-
ments alliés. Une partie dont ia so-

lution doit correspondre et s'as-

socier complètement avec les pré-
tentions gréco-turques. Cette so-

lution doit donc être trouvée et

présentée aux Alliés dans un par-

fait accord par les deux déléga-
tions. Une autre partie dont fa so-

lution est d'un intérêt plus géné-
rai, international même. Cette so-

lution, le «Daily Chronicle» dit

qu'elle doit être une solution «uni-

latérale», c'est-p-dire,elie doit être

que le Dr Von Simons qui est un } imposéepar les Alliés et corres-

M. Gounaris h Londres
Le président de la Conférence a dé-

claré à M. Calogheropoulos que les alliés

étant décidés à régler définitivement la

question orientale, estiment nécessaire de

voir la délégation hellénique se compléter

par les chefs autorisés de la politique

grecque, munis de pleins pouvoirs, de fa-

çon à éviter les retards provenant des

solutions ad référendum. C'est à la suite

de ces déclarations que le conseil des

ministres d'Athènes a décidé d'adjoindre à

la délégation M. Gounaris, le chef de la

majorité à l'Assemblée constitutionnelle.

Lu pacification do la Syrie
Pans, 7, T.H.R.— Les communications

par caravanes et par convois entre le port

d'Alexandrette et la riche plaine d'Alep,
à travers les massifs montagneux, étaient
restées précaires en raison de l'agitation
provoquée par les habitants de ces mon-

tagnes.
D'importantes mesures d'ordre prises

en octobre et novembre derniers ont

permis d'assurer la surveillance complète
de la route Alexandrette-Alep, par le col

de Beylon. Le trafic par caravanes et

voitures entre ces deux grands centres

commerciaux a entièrement repris et de

façon normale. C'est ainsi que pendant le

mois de décembre, le poste de contrôle

établi dans le col de Beylon enregistra le

passage de plus de mille chevaux et de

plus de 600 voitures transportant environ
140 tonnes de marchandises parmi les-

quelles la réglisse et les pistaches qui

ning Post dit que la Grande-Bretagne j v *ennent ^es plaines d Alep et d Aintab,

| agira énergiquement, d'accord avec les | puis
le pétrole et le savon occupent la

Le Alliés, l'Allemagne ne semblant pas vou- place la plus importante.

connaisseur parfait de la puissance
économique de l'Allemagne ne dé-

passera pointla marge imposée par

les besoins du ^peuples,
(Bosphore)

Les alliés ét ГAllemagne
Londre » 7 mars.

L'attiiqde de la délégation aile-

mande faisait prévoir la réponse
qui a été donnée par Von Simons

à l'ultimatum aiiié. Les nouvelles

contre-propositions du Reich ne

sauraient,en aucune façon, être pri-
ses en considération par la con-

férence. C'est ce que M. Lloyd
George, en sa qualité de chef du

Conseil suprême» a déclaré à l'is-

sue de la seconde réunion d'au-

jourd'hui.
Les réserves mises par fa délé-

gation allemande à l'acceptation
partielle des conditions alliées en-

lèvent toute valeur aux nouvelles

propositions.
MM. Lloyd George» le comte

Sforza et M. Briand ont conféré

longuement, in partibus, vers 5 h.

Il a été décidé de ne plus recevoir

aucune notification de la part des

Allemands, si ces derniers ne décla-

raient, au préalable, d'une façon
formelle qu'ils accèdent sans ré-

serves aux décisions prises à Paris

par Ses alliés. (Bosphore)
*

% *

Londres, 7 mars.

L'agence Reuter dit que la si-

tuation est des plus tendues. Les

Allemands, en formulant leurs nou-

velles propositions, ne pouvaient
douter qu'ils allaient au devant

d'un refus. M. Lloyd George n'a

pas hésité à déclarer que c'est la

rupture. (Bosphore)
*

Londres, 7 mars.

Le <( Mornîng Post » dit : « Il y

a peu de chances que les Allemands
se ravisent au dernier moment.

Il faut considérer que les sanctions

prévues et déjà discutées entreront

immédiatement en vigueur.
(Bosphore)

* *
*

Berlin» 6 mars.

Le «Bcrliner Tageblatt » espère
toujours qu'un compromis sera

trouvé au dernier moment et que

les alliés,

ne recourront

pas aux sanctions. (Bosphore)
*
* &

Paris, 7 mars. 8 h. soir.

La presse française considère
comme Inévitables les sanctions
décidées à Londres. Le plan mili-

taire élaboré par le maréchal Foch

et approuvé par les chefs alliés

entrera immédiatement en vigueur,
(Bosphore)

pondre aux intérêts de l'Europe en

Orient. L'«0b8erver» croit savoir

que cette dernière solutton est

déjà définitivement fixée dans le

programme des Alliés.
(Bosphore )

Le mouvement
anti-bolcheviste

JKrassine dément les nouvel-

les de JLondres concernant le

sueeès de l'agitation anti-bol-
eheviste en Russie.Il a déclaré

que les tentatives des adversai-
res de la Russie soviétique
nour renverser le gouverne-
nient sont condamnées à

échouer. (T.S.F)

Russie
La révolution

Paris, 5. T. II. R. — La révolution de

Pétrograd, dirigée par le général Koz-

iowsky, vient d'être étouffée. Seul Crons-

tadt continue à lutter avec obstination

contre les troupes rouges. Une terreur im-

pitoyable règne à Moscou. Les otages dé-

tenus jusqu'à présent dans la prison de

Boutirky, viennent d'être tous fusillés.

L'insuccès de la révolution est dû à la

trahison du comité central « Vikge » des

cheminots.
De graves troubles sont en cours dans

les provinces de Toula, Kolomna, Orel et

Odessa. Dans plusieurs régions Djer-

djinsky a proclamé l'état de siège.
*
* *

Paris, 5. T.H.R.—Des nouvelles sur la

situation en Russie sont contradictoires.
La conclusion générale en est que la ré-

volution a été temporairement étouffée

dans les capitales, mais qu'elle se déve-

loppe, avec un nouvel élan dans les pro-

vinces. Un grand nombre d'ouvriers se

sont enfuis de Moscou et ont rejoint les

détachements des pays révoltés comman-

dés par Antonoffdans les gouvernements
de Tambow et Riazane. Cronstadt se

trouve toujours dans les mains du -соmi-

té révolutionnaire présidé par le général
Kozlowsky, les marins et les ouvriers de

Cronstadt ont juré de lutter jusqu'à la

victoire complète.
Les pourparlers de Kige
Varsovie, 7. T.A.R. — Parlant du nou-

vel accord signé par les délégations po-

lonaise et bolcheviste, à Riga, et stipu-
lantles conditions de rapatriement des

prisonniers civils, des otages et des pri-
sonniers de guerre, Joffe, chef de la dé-

légation de Russie, déclara que c'est 1111

pas important vers la prompte conclusion

de la paix définitive.
D'autre part, les travaux de la сот-

mission territoriale avancent rapidement.
Les nouvelles rectifications de frontière,

acceptées par les deux délégations, sont

complètement en faveur de la Pologne et

lui concèdent 3000 klm. en plus.
La délégation polonaise déposa à la

commission économique le projet accor-

dant à la Pologne la clause de la nation

la plus privilégiée en ce qui concerne la

restitution des propriétés privées confis-

quées par les bolcheviks, ainsi que la

réparation des dommages résultant de fin-

troduction du régime communiste en
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Russie. Il s'agit en particulier de la resti-

tution des dépôts laissés dans les difTé-

rentes banqnes privées, de l'annulation

des actions et obligations de nombreuses

entreprises industrielles etc.

Les réparations
Paris, 7 mars. A.T.L— Dans les cer-

cles politiques français, on déclare que
les Alliés, dans une déclaration сот-

типе, feront connaître aux Allemands
leur intention d'entreprendre une action

identique et simultanée pour assurer la

rentrée de l'indemnité due par l'Aile-

magne au titre réparations.
Rome, 7 mars. A.T.I.— L'envoyé spé-

cial de l'agence Stefani télégraphie de

Londres : «Les Alliés constituent un bloc

inébranlable dans la question des répa-
rations. Au même titre que la France

et l'Angleterre, l'Italie est intéressée à

cette question.
« Le comte Sforza, tout en plaidant

auprès de ses collègues en faveur d'une

politique de conciliation, n'a pas hésité

à déclarer que l'Italie se solidarise avec

toutes les mesures qui seraient rendues

ultérieurement nécessaires pour sauve-

garder les droits des Alliés, dans le cas

où les Allemands, malgré leurs pro-

messes, ne tiendraient pas leurs engage-
menls. »

La question gréeo-turque
Rome, 7 mars. A.T.I.—Malgré L arrêt

momentané que subit le règlement de la

question d'Orient, par suite des détails

complémentaires demandés aux deux dé-

légations par la Conférence de Londres,
on considère ici qu'un terrain d'entente

sera trouvé. Le refus de la Grèce ne

semble pas pouvoir être maintenu.

M. Gounaris est parti pour Londres,
après avoir longuement conféré avec le

roi Constantin et les principaux chefs
de parti. Il est porteur d'instructions

précises.
Le travail en Italie

Rome, 7 mars. A.T.I.—Les conditions

de travail s'améliore en Italie. Malgré
La crise générale qui pèse lourdement sur

les marchés européens, les fabriques ita-
tiennes sont actives, et une grande quan-
tilé de produits italiens est exportée
vers l'Amérique du Sud, principalement
en Argentine.

En Espagne
Madrid, 7 mars. A.T.I. — La police a

Opéré l'arrestation de 7 membres in-

flaenls du parti syndicaliste, accusés de

fomenter des troubles.

^e marché de New-York
New-York, 7 mars, — Bien que la dé-

claration présidentielle de M. Harding
ail été favorablement accueillie aux

Etats-Unis, elle n'a pas provoqué sur le
marché de New-York une reprise dans

les affaires.

LA SITUATION
AU CAUCASE

M. Tigiane Begzadian, représentant di

plomatique de l'Arménie à Tiflis, est ar-

rivé à Gonstantinople venant de Batoum.

Il a fait les déclarations suivantes à un

rédacteur du Djagadamard :

La révolution antibolcheviste qui a

éclaté dans toute l'Arménie n'a pu être

réprimée. Le cabinet de Vratzian reste

toujours au pouvoir. A la suite du ren-

LETTRE D'ANGORA
(De notre correspondant particulier)

Angora, 2 mars

Je vous avais longuement entretenu des

démarches secrètes du représentant diplo-
matique géorgien, M. Medievani, auprès
de Moustafa Ivemal et de son gouverne-
ment.

Je suis, à l'heure actuelle, en mesure

de confirmer mes précédentes informa-

tions. Toutes ces allées et venues du délé

gué géorgien Konak tendaient à déci-

der le gouvernement d'Angora à intervenir
militairement contre les Bolcheviks.
Moustafa Kemal a été lent à prendre

une décision.

Ayant engagé des pourparlers avec les

puissances ententistes — et de ce fai

même n'étant plus en odeur de sainteté à

Moscou ,
— il n'eût pas demandé mieux

que de faire cause commune avec la

Géorgie, quitte à réclamer ensuite Batoum,
Ardahan et Artvine, comme prix de son

assistance.

Cependant, il n'osait rompre ouverte-

ment avec les Soviets dont l'appui— bien

qu'intéressé — lui avait permis de sou-

tenir la lutte contre ses multiples adver-

saires. Le désir du dictateur et de son

entourage était, en tout cas, de se mettre

du côté du manche. Mais de quel côté

était qe manche et de quel côté ce balai

invisibles ?...
Les dépêches annonçaient qu'-après un

premier recul, les Géorgiens avaient pris
l'oxfensive et infligé de graves pertes aux

Rouges qui avaient perdu plusieurs mil-
liers de prisonniers.
Mais ces avantages pourraient-ils être

conservés ?

M. Medievani revenant sans cesse à la

charge, il fallait prendre une décision.
Un conseil extraordinaire fut tenu au

Konak, sous la présidence de Moustafa

Kemal, auquel assistèrent, outre les com-

missaires des différents départements, les

membres les plus marquants du Medjliss.
Les délibérations furent longues. Les

uns émettaient l'avis qu'il fallait soutenir
la Géorgie ; les autres déclaraient que
rompre en visière avec les Soviets serait

la pire des folies.
Le conseil n'arrivant pas à se mettre

d'accord, s'arrêta au parti de laisser à

Moustafa Kemal le soin de décider à quel
parti il convenait de se ranger.
Juste en ce moment, la porte s'ouvrit,

et le chef du cabinet de la présidence en-

trant dans la salle, remit une dépèche au

dictateur. *

Après y avoir jeté un coup d'œil,Mous-
tafa Kemal prononça lentement ces pa-
rôles :

'

— Messieurs, l'armée géorgienne est

battue et recule, poursuivie par les trou-

pes soviétiques russes, tartares et armé-

niennes... Tiflis est menacé... A l'heure
où je vous parle, la capitale géorgienne
est même peut-être tombée...

Après une pause :

— Le sort en est jeté, poursuivit Mous-
tafa Kemal. Nous n'avons plus besoin de

discuter contre qui nous devons mar-

cher...
M. Medievani avait obtenu de Moustafa

Kemal la promesse qu'une réponse lui se-
rait donnée le jour même, au plus tard

jusqu'au soir. '

Vers 3 heures de l'après-midi, on lui

remit un document signé Ahmed Mouh-

tar, commissaire ad intérim des affairesversement du régime soviétique en Ar-

ménic, le gouvernement géorgien avait 1 étrangères. Mais il traitait de tout autre

Avant qu'une réponse lui fût parvenue,
Medievani recevait d'Ahmed Moohtar une

troisième note, de caractère tout à fait

comminatoire, où le représentant de la

Géorgie était prié d'informer son gouver-
nement qu'au cas où, au terme fixé,
Artvine et Ardahan n'auraient pas été

évacués, les forces turques franchiraient
la frontière.

Ecrasé sous cette avalanche d'ultima-
tums et n'en pouvant mais, M. Medievani

demanda à Tiflis l'envoi, d'urgence, d'ins-

tructions qui lui permissent d'arrêter sa

ligne de conduite.

Le 23 février, il recevait enfin la rè-

ponse suivante qu'il s'empressa de re-

mettre à Ahmed Mouhtar bey :

« Etant donné les relations amicales
existant entre Tifiie et Angora, notre

gouvernement a pris connaissance avec

le plus profond étonnement de la note

qui lui a été transmise le 22 février, au

matin.
«Notre gouvernement estimait et es-

time encore que tous les litiges territo-
riaux peuvent être réglés à l'amiable ou

par la voie arbitrale.
« Toutefois, notre gouvernement, dans

l'espoir qu'une solution dans ce sens fi-

nira par intervenir au plus grand ava.n-

tage des deux pays voisins également
intéressés à entretenir des relations d'à-

mitié réciproques, a donné aux autorités

civiles et militaires d'Artvine et d'Ar-

dahan l'ordre d'évacuer cette région.»
Voilà comment se sont terminées les

mystérieuses négociations entre M. Me-

dievani et Moustafa Kemal, négociations
qui intriguaient au plus haut point notre
public.
Depuis, Tiflis est tombé. On assure

que Batoum aussi est menacé. Mais on

ne sait pas si c'est par les Bolcheviks ou

par les Kemàlistes déjà installés à Ar-

dahan et à Artvine. I. B.

ET CEHE

adressé au gouvernement tashnakiste un

radiogramme sollicitant la coopération
militaire arménienne pour lutter contre

l'ennemi commun Le gouvernement de

Vratzian a répondu qu'il n'y avait Lpas

de troupes arméniennes sur le territoire

essentiellement géorgien. En ce qui con-

cerne la lutte contre les Bolcheviks, elle

est superflu puisque les forces bolchevis-
tes ont été refoulées du territoire de l'Ai -

ménie et que le régime soviétique a vécu.

L'effectif des forces bolchevistes qui
luttent contre les Géorgiens s'élève à

20,000 hommes. Jusqu'au 1er mars, elles

n'avaient entrepris aucune offensive con-

tre l'Arménie. L'armée géorgienne pour-

suit sa lutte, résolue à défendre son in-

dépendance. Dans l'armée rouge russe il

n'y a pas de soldats arméniens.

Les soldats russes des faubourgs de

Tiflis ont pillé cette ville le jour de l'en-

irée des troupes bolcheviks.

L'échec des forces géorgiennes doit être
attribuée au manque de cavalerie alors

que l'armée rouge dispose d'une cavalérie

puissante commandée par le colonel Jlopa.

A Brousse

Les orphelins arméniens se trouvant
dans les 3 orphelinats de Brousse ont

été transférés de Moudania à Baghtché-
djik.

chose que d'une coopérai,ion . géorgio
kemaliste contre les Soviets.

Le gouvernement de Tiflis y était siи- \
plement invité à évacuer Artvine et Ar-j
dahan qui, « faisaht partie intégrante de j
la Turquie, devaient légitimement lui re- j
venir ».

Le diplomate ne poavait en croire ses

yeux.
Il eût compris un refus d'assistance mi-

litaire, une neutralité bienveillante et

même — à ia rigueur — malveillante.
Mais une pareilie mise en demeure ?...
C'était inimaginable !

M. Medievani courut chez Moustafa
Kemal, préférant s'adresser à Dieu qu'a
ses saints.

Il trouva porte close. Force lui fut de
demander un entretien à Ahmed Mouhtar.
Le visage du commissaire était de glace.
— Je ne puis, dit-il, que confirmer le

contenu de ma note...

— Mais c'est fou ! s'écria Medievani
en s'arrachant les cheveux.
Et il sortit brusquement, pour trans-

mettre à Tiflis la note kemaliste.
Le lendemain, il recevait d'Ahmed

Mouhtar une nouvelle note, très brève, où
l'on insistait sur une prompte évacuation
des territoires indiqués.
La teneur de ce second document fut,

illico, télégraphié à Tiflis.

Le ministre plénipotentiaire de

Géorgie à Paris reçu par le pré-
sident de la République Française
Le 25 février M." Millerand a reçu en

audience solennelle M. Tchenkéli, le mi-

nistre plénipotentiaire de Géorgie. En

remettant à Monsieur le président ses

lettres de créance, Monsieur Tchenkéli

prononça les paroles suivantes :

«^Monsieur le président,
« J'ai l'honneur de remettre entre vos

mains les lettres de créance par les les-

quelles je suis accrédité auprès de Votre

Excellence.
«Vous comprendrez aisément, Monsieur

le Président, tout ce qu'il y a de profon-
dément émouvant pour moi dans cette

inauguration officielle de relations régu-
lières entre ma patrie et la grande nation

qui vous a confié sa piemière magistra-
ture.

«Le peuple géorgien apprécie tout par-

ticulièrement le fait que la reconnaissance

définitive de l'indépendance de la Géorgie
fut accordée par les puissances Alliées à

Paris, dans cette ville, dépositaire fidèle

des ti aditions de la Grande Révolution

auxquelles les nations jeunes ou régéné-
rées, d'origine révolutionnaire, aiment à

faire remonter le fil de le u's pi оprès ins-

pirations.
«Monsieur le Président,la Géorgie vient

de reprendre sa place parmi les nations

libres, après plus d'un siècle d'anéantis-

sement politique.
«A des époques déjà éloignées nos deux

nations étaient entrées dans des relations

amicales ; mais tant d'obstacles les en-

travaient alors.

«Les temps modernes sont autrement

favorables pour le développement normal
de ces rapports.

«Contribuer de mon mieux à la consoli-

dation de ces relations, aussi bien dans le

domaine économique que politique, telle
est la haute lâche qui m'incombe.

«Avec toute la nation géorgienne mon

gouvernement espère que l'amitié de la

France sera assurée à la Géorgie ressusci-

tée qui dans ses institutions démocrati-

ques et dans son sentiment national

trouve la plus sûre garantie de son ave-

nir. »

Le présideut de la République a ré-

pondu à M. Tchenkéli par cette belle allo-

cution :

«Monsieur le Ministre.
« Je suis heureux de pouvoir saluer en

vous le premier représentant diplomatique
accrédité de la Répubdque de Géorgie à

Paris.
« Le gouvernement français n'a pas

cessé de suivre avec la plus vive sympathie
les efforts du peuple géorgien pour défen-

dreson indépendance et peur s'organiser.
Il a particulièrement apprécié la sagesse

avec laquelle la jeune République a su

concilier les jnesures les plus largement
démocratiques avec les principes d'ordre
sans lesquels aucune société ne saurait

subsister.
« Depuis qu'elle a repris place parmi

les nations libres, la Géorgie a été aux

prises avec de grandes difficultés. La fer-

meté dont elle a fait preuve pour y faire

face nous est un gage qu'elle saura trou-

ver la force de triompher des épreuves
qui peuvent l'attendre encore, et qu'elle,
réussira à se développer dans la paix et

la prospérité.
«Je suis persuadé, Monsieur le Ministre,

que vous travaillerez efficacement, comme
vous.en avez exprimé le désir, à la con-

solidation des relations entre la France

et la Géorgie aussi bien dans le domaine

économique que politique, Vous pouvez
être assuré devotre côté que la sympathie
et l'assistance du gouvernement -français
ne feront pas défaut pour rendre les rap-

ports si heureusement ^noués entre ms

deux pays plus cordiaux et plus féconds.»

A St Louis des Français
On nous cQmmuoique le compte rendu

suivant de la 8me conférence du R. P.

Baille, sur l'Eglise, gardienne de la Foi,
conférence qui a eu lieu dimanche der-

nier :

Le 8 décembre 1854, le Souverain
Pontife Pie IX définissait le dogme de

l'Immaculée Conception ; aus-itôt un

sublime concert de 300.000.000 de voix,
unies dans la soumission et la fermeté de

leur foi, remplissait l'univers de cette ac-

clamation : « Oui, je le crois, elle est

immaculée, la Vierge d'Israël mère du

Roi des Rois. Quatre ans plus tard, au

Rocher Massabielles, la Reine du Ciel dai-

gnait apporter son propre témoignage :

à la petite Bernadette qui lui demandait
son nom, Notre Dame de Lourdes répon-
dait avec un sourire d'ineffable grâce :

« Je suis l'Immaculée Conception. » Voilà

des spectacles comme seule en offre au

monde l'Eglise catholique, l'Immortelle

Epouse de Jésus-Christ,constituée par Lui:

gardienne de la Foi.

Dans un pays où la séparation des

Eglises multiplie les causes d'inquiétude
religieuse, dans un temps où la violence
des événements jette les uns sur les autres

et mêle dans le désordre tous les groupe-
ments humains, à une heure où le malaise

général fait sentir de plus en plus le be-

soin d'union, nous n'aurions' pas assez

montré dans la Foi le ^rand remède à ces

agitations si nous ne parlions du moyen
institué par Jésus-Christ pour conserver

cette foi et perpétuer son œuvre : l'Eglise

une, sainte, catholique et apostolique.
La franchise de notre langage n'of-

fensera pas nos frères séparés ! Nous ne

parlerons pas dans un esprit de conten-

tion, mais parce que nous devons publi-
quement rendre hommage à la Vérité

toute entière. Par là nous travaillons à l'u-

nion ardemment désirée de tous. Car il

n'y a d'union solide que dans la charité
et i! n'y a de charité que dans la Vérité.

Voyons d'abord ce que Jésus-Christ a

voulu, ce qu'il a désiré, ce qu'il a promis

pour la conservation de sa foi. Nous

constaterons ensuite la réalisation ae ses

desseins et l'accomplissement de ses

promesses.
1. L'Evangile et les plus anciennes tra-

ditions, nous apprennent que Jésus-Christ
a voulu que sa révélation dure jusqu'à la

fin du monde à la façon des êtres vi-

vants, dans tonte son intégrité et sa cer-

titude, se développant sans cesse par l'ex-

tension du règne de la Foi et l'intelli-

gence de ce qu'elle renferme, produisant
à tous les âges, comme une racine vigou-
reuse, des fruits d'admirable sainteté,
conduisant sûrement les fidèles vers l'Idéal

d'union qu'il nous présente comme le
consoamnation de son œuvre.

Pour réaliser ce plan, Jésus-Ghrist a

voulu, dès le commencement et pour tou-

jours, que les fidèles se groupent en une

société qu'il compaœ à un treupeau dont

il désigne Lui-même le pasteur visible, so-
ciété indéfectible dans sa constitution et

suivant les lois de la vie, toujours en

marche vers l'Idéal. A cette société nais-

santé Jésus a promis la durée et le succès
au milieu des contradictions.

2. Quiconque regardera le monde tel

qu'il est, d'en œil dégagé de préjugés,
sera bien vite amené à reconnaître, dans
ce programme du Christ, le fidèle por-
trait, tracé d'avance, de l'unique Eglise
catholique, vivante gardienne de ia foi

vivante, intransigeante de la seule intran-

sigeance de la vérité, inlassable ouvrière
d'union à travers les siècles, et, comme

dit Maurras, «la seule Internationale qui
tienne. » C'est elle qui fera, si jamais elle

se fait, la vraie Société des Nations, et
continuera à préparer par là Société des

élus.

La 9me conférence se donnera, diman-
che prochain,à 6 h. du soir, sur la Vie de
la Foi : Espérance et Charité. Cette con-

férence clôturera la série. Mais lundi, tou-
jours à l'église St. Louis, commenceront

à G h. 1[2 les exercices de la retraite des
hommes qui se continueront chaque soir
de la semaine, à la même heure, et se ter-

mineront par la messe de communion gé-
nérale dimanche, 20 mars, à 8 h. du ma-

tin. Tous les hommes sont invités aux

prédications.

ECHOS ET NOUVELLES
Dans la région de Karamoussal
Le Djagadamard apprend que les

kemàlistes ont exterminé ia population
chrétienne de Yalak-Déré et de Merdé-
gueuze. C'est la bande de Davoud Tcha-
vouche, expédiée à cet effet par Mous-
tafa Kemal, qui a perpétré ces mas-

sacres.

Au tribunal d'indépendance
d'Erzerourn

Des tashnakistes habitant Uassan-Kalé
ont été an étés par les kemàlistes et défé-
res au tnbunai d'indépendance d'Erze-
roum.

Arrestation de Tcherkez Edhem ?
Le Ytrguir apprend que Tcherkez

E Ihem et tes frères Tewfik et Réchid
ayant adressé une lettre aux autorités
kemàlistes pour implorer leur pardon ont
été arrêtés par les autorités hel éniques.

En Perse
Les bakhtiaris agissent 'en parfait ac-

cord avec les cosaques persans et obser-
vent une altitude loyale envers le nou-
veau gouvernement. Le ministère de la
justice a été fermé et les cours martiales
ont été abolies.

A la Sublime Porte
Ali Riza pacha, géiant du grand-vezirat,

a invite hier aupiès de lui les sous-secré-
taires d'Etat aux finances et aux travaux
publics et leur a donné certaines in»-
tructions.

*
* *

Le président de la haute commission
des ventes a eu hier à la Sublime Porte
une entrevue avec Ad Riza pacha à qui
il a fourni certains renseignements au

sujetdes stocks de marchandises dont dis-
pose la dite commission.

Les employés de la Société
de la Corne d'Or

La Société des bateaux de la Corne
d'Or n'ayant donné aucune réponse à ses

employés qui lui avaient remis une liste
de 30 revendication;?, les employés ont
décidé de tenir une nouvelle réunion en

vue d'arrêter leur ligne de conduite.
Un rapport turc sur la Thrace
Le rapport dressé par le ministère de

la guerre au sujet de la situation en

Thrace et des événements qui s'y sont

j produits a été remis au ministère des
affaires étrangères.

-j

Les grèves en Grèce
Les grèves continuent. L'Officiel pu-

blte un décret royal appelant sous ie;s
armes tous les grévUtes.

iVS. Calotéos
Nous sommes heureux d'apprendre que

notre excellent confrère M. Calotéos, di-
recteur du Pro'ia , qui a dû subir une dou-
loureuse opération, est heureusement en-
tré. en convalescence
Société Impériale de Médecine
La prochaine séance aura n :u ce ven-

dredi, li mars, à G h. 1(2, avec à l'ordre
du joui' :

Un cas d'appendicite amibienne par le
Dr Osman Gherefeddine.

Le tramway Scutori-Kissikli
Le matériel destiné à la construction

du tramway Scutari-Kissikli arrive au fur
et à mesure. Une partie des vagons sont

également arrivés.
Le ministère de l'evkaf a décide de

faire achever les travaux de construction
des ateliers de Baghlai-Bachi et de faiie
construire un garage dans la même ré-
gion.

En même temps, la voie sera remise
en état, les poteaux installés, etc.

Une fois ces travaux terminés, le dépar-
toment de l'evkaf. discutera avec des spé-
cialistes si c'est lui qui doit exploiter
la concession ou s'il lui convient mieux
de la céder à une Société étrangère.

Déjà le ministère de l'evkaf a reçu plu-
sieurs offres. Mais il a réservé sa réponse

Le Croissant-Rouge
Le Relief Comittee vient de faire don

au comité du Croissant-Rouge de 10.0C0
paires de chaussettes, 2.000 paires de
souliers, etc.

Une partie de ces articles sera utilisée
ici, l'autre partie sera envoyée en Ana-
tolie.

Les épiciers-bouiangers
La préfecture de la ville avait décidé

le payement d'une taxe mensuelle de 50
piastres par les épiciers qui vendraient
aussi du pain.

Le nouveau préfet, Mehmed Ali bey,
ayant estimé que la perception de cette
taxe n-i serait pas convenable, a soumis
la question au conseil de la préfecture
qui vient de décider que les épiciers peu-
vent vendre du pain sans être soumis à
une taxe spéciale.

Mariage
Dimanche a eu lieu en l'église de St-

Antoine la cérémonie du mariage de Mlle
Soline Mériem-Kouly avec M. Giuseppe
Pittalis, ex-lieutenaîit de l'armée italienne.
Les témoins du marié étaient le colonel
Roietto et le Dr Peilegrini et eeux de la
mariée le chevalier L. Benci et M. A.
Loussbaronian. Une réception suivit à la
maison des nouveaux conjoints.
Nous présentons à M et Mme Pittalis

nos meilleurs vœux de bonheur.

iisi.
— Zeki pacha, chef de j'etat-major-gé-

néral, a eu une entrevue avec Ali Riza
pacha, gérant du grand-vezirat.

— 11 avait été décidé que les invalides
ne payeraient pas la taxte de prestation.
Par décision du conseil d'Etat, les

sourds-muets en seront égalements exemp-
tés.

— Le ministère de l'intérieur a adressé
à la préfecture de la ville an tezkeré,
l'invitant à donner sans retard une solu-
tion au différend entre les harnais et le
chef de leur corporation.
—Salih bey, député d'Erzerourn,a pro-

posé à l'Assemblée d'Angora de rendre
le mariage obligatoire,

— Ahmed Mouhtar,ex-commissaire aux
af aires étrangères du gouvernement ke-
maliste est parti d'Angora pour Londres,

'СЕЛЕ El l'ES»
Programme du mercredi 9 Mars

Cine-Amp ii, La Maîtresse du Monde.
(Gème époque)

» Luxen bourg Tarzan
« Belaii - Aiglon
« Orientant. La Maîtresse du monde

(3ère époque)
Cosmopolis de Paul Bourgct

au Ciné Eclair
L'œuvre maîtresse du profond psycho-

logue Paul Bourget que la plupart des Pô-
îotes ont lue, adaptée au cinéma avec
une maîtrise sans pareille par la Cinés
sera projetée à partir de lundi prochain
au Ciné Eclair.

C'est le célèbre acteur Ravel qui en est
le metteur en scène.

La Ville éternelle, Rome, offre un ca-
dre pittoresque à l'action
Toilettes somptueuses; riches salons;

vues admirables.
Parmi les p.incipaux acteurs citons :
La célèbre Cecyl Tryan et A. Gapezzi.
Procha nement Tue la Mort. *

SUZANNE GRANDAIS
paraîtra à p rtir de ce jeudi,Ю murs, au

Ciné Etoile dans

LE TABLIER BLANC
Tous à Péra tiendront à cœur de voir ce film. C'est un des derniers

de Suzanne Grondais, ia regrettée grande artiste française si p.émaluré-
ment arrachée à l'estime et 1 admiration d'un rompre ifini de t-pec-
taieurs.

*«5здгс—» -

4к .,и., ,

Au Ciné-Luxembourg
Lundi prochain :

Hors de fa Brume
avec NAZI\1G\A

la plus illustre et la plus originale étoile de notre époque
' *~r.

AU CINE E roi

Prochainement :

JULIEN L'APOSTAT
œuvre grandiose de II i GO FALENA

LE MAS R О ??'>i M в m в ■ m m
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la Géorgie est fermement résolue à
se défendre. Son droit est mani-

feste, quelque inégale que soit la
lutte. Car elle a à combattre deuv
ennemis : les bolcheviks d'un côté,
et les kemalisles de l'autre.

La Géorgie a dii se plier aux exi-
gences de Moustcifa Kemal et éva-
cuer la zone du sandjak d'Ardahan,
comprenant les cazas d'Ardahan et
d'Artwine. Mais la question n'est

pour cela solutionnée. La situa-
tion ne tardera pas à devenir ce

lie doit être au Caucase.
L 'Informé.

Dernières
nouvelles

Uns dspsclie de Tevfik pacha
La Sublime Porte a reçu hier de Tevfik

pacha une dépèche l'informant que les

négociations suivent un cours normal,
mais qu'aucune décision définitive n'a
encore été prise.

Est-ce une grève en perspective?
Les employés du Chirkéti-Ilaïrié, aft'i-

filiés au syndipat des employés du Tram,
tunnel et autres Sociétés de communica-

tions, tiendront dans le courant de cette

semaine une réunion générale au cours

de laquelle ils préciseront certaines re-

vendications.

n s.

s.

г S.

S.

igences Bavas-Beuter.
Bourse de Londres
Clôture du 7 mars

Paris
Vienne
New-York —.—

Berlin,
s. Rome —.

s. Bu ' f !

г f-. ja

s. Genève —.

x orgent — -

Paris du 7 mars

v Londres
* Vienne
s. Boulin
s. Rome

Bucarest
Athènes
New-York
Genève

53.90
1800

3.91.375
233 -

105.875
285.50

23.29
31.50

Th

s;

s.

s.

s.

s. Bruxelles

54.01

. 23
51,—
19.125

13.82
232.

104.50

En Russie

f,A BOURSE DE PARIS
Paris, 8. T. H. R. — Hier, les valeurs

étaient en baisse, exepetion faite toutefois
du compartiment russe qui reste soutenu

en raison de la révolution antibolcheviste.

La Politique

L'agitation anti-bolcheviste

Reval, 6 T.I1.R.— Suivant les infor-

mations publiées par la presse, les forces

anti-bolcbevistes de Kronstadt essaieraient
de s'emparer de Krasnogorska dont la gar-
nison se serait ralliée au gouvernement
provisoire constitué à Kronstadt. De même

source, on annonce que des régiments de

l'armée ronge se seraient mutinés dans la

région de Pskoff. Les matelots de Krons-

tadt ont rétabli les communications ra-

dio-télégraphiques avec Viborg, en se

servant des petits postes de Tsf. Dans le

premier message reçu à Viborg, les in

surgés annoncent que tout le. pouvoir
a Kronstadt est entre les mains du со-

mité révolutionnaire provisoire. Dans un

autre message, les matelots lancent un

appel à la garnison de la région de Pétro-

gràd, en fexho. tant à la lutte contre les

oppresseurs bolchevistes et. en faveur de

la liberté civile et de l'Assemblée Consti-

tuante.

L'Allemagne demande
uîi nouveau délai

Londres, 7 T.H.R,— Le nouveau délai

de G jours demandé par Von Simons sera

refusé; les sanctions seront mises en

vigueur sans retard, notamment l'occu-

pation de Dusseldorf.

La Géorgie se défend
La laite continue en Géorgie. A

la première secousse, quelque peu
inattendue, les Géorgiens, revenus ci

eux-mêmes, ont répondu par la

prise de mesures très sévères, aussi
bien sur te front qu'à l'arrière. Le

bolchevisme est un virus qu'il faut
de toutes façons détruire, encore

que les forces rouges russes qui ont
entamé la lutte contre la Géorgie ne

poursuivent pas tant un programme
de bouleversement social que la réa-
lisaiion d'un plan panslavisle connu.

Les dernières nouvelles sont plus
rassurantes et la petite armée géor-
gienne. résiste vigoureusement. Il

faut dire que l'on a aussi exagéré
l'importance des forces russes. Cette
cavalerie du général Budieny prend
l'allure de la légende, parce que,
dans l'évacuation de ta Crimée, elle
avait eu le champ très libre. L'ar-
mée du général Wrangel — nous le
tenons de sa propre bouche — n'a-
vait pas l'ordre de résister. Tout au
contraire, dès la prise des premiè-
res fortifications de Perékop, le gé-
néral Wrangel avait décidé l'éva-
cuation de la Crimée. On comprend
dans ces conditions que la cavalerie
■du général Budieny ait pu facile-
ment avancer.

Au Caucase, il n'en est pas de

même. Car aussi petite qu'elle soit t

En Roumanie
Bucarest, 7 T.H.R.— La commission

chargée de l'étude d'une nouvelle orga-

nisation administrative du pays pays vient

de terminer ses travaux. La Roumanie

sera répartie en 48 départements grou-

pés en neuf régions dont chacune fali-

citera la décentralisation administrative.

La nouvelle répartition départementale
tient compte des voies et communications

de la nature géographique du départe-
ment et des nécessités économiques lo-

caies.
Le projet de budget général de l'Etat

est arrêté et sera sous peu discuté. Le

ministre des finances a fait preuve dans

la constitution du budget, d'une intransi-

geance absolue pour supprimer les dépen-
ses inutiiçs.

La cérémonie du mariage du prince
Charles de Roumanie et de la princesse
Hélène de Grèce aura lieu, jeudi matin, à

11 heures à Athènes.

Gorps d'occupation
de Constantinopie

Conférences
du centre d'instruction

La deuxième conférence aura lieu le

jeudi, Ю mars, à 15 heures précisés, salle
des 'fêtes du lycée Galata-Séraï. Elle

sera accompagnée d auditions. Gonlé-

rencier : M. Gampan. Sujet . La Musique
Française.. Faure.
MM. les officiers de la réserve et de

l 'armée territoriale ainsi que leur fa-

mi lie soit invités à y -assister tenue mi-

litaiie.
Le géne' : al Charpy

commandant le C.O.C.

Signé : CHARPY

ni de là
PRESSE TURQUE

L'Hellade et les Grecs

Du Peyam-Sabah (sous la signa-
ture d'Ali Kemal bey) :

Nous savons — il y a à cela de nom-

breuses preuves— quel grand malheur

est pour un Turc de se trouver sous la do-

mination hellène. Mais cela ne saurait

être non plus un bonheur pour un Grec.

La chute de Venizelos a été une excel-
lente occasion de constater l'animosité

qui existe entra les Hellènes d'Athènes et

les Grecs de Constantinopie.
En émettant nos opinions, nous n'obéis-

sons à aucune considération ambitieuse
ou outrancière. Nous sommes de ces

Turcs qui aiment la modération et

l'équité, et nous l'avons prouvé en dé-

ployant — sous le tyrannique régime de
l'Union et Progrès tous les efforts qui
nous ont paru susceptibles d'amener une

entente entre les divers éléments.
Nons admettons que les puissances

veuillent garantir les droits des minorités
non seulement à Smyrne, à Andrinople et
à Constantinopie, mais dans toutes les
parties de l'empire ottoman. Nous admet-
tons qu'elles posent, dans ce but, toutes
les conditions qu'elles jugeraient bonnes
ou utiles. Mais nous ne comprendrions
pas qu'elles voulussent remplacer, en ces

territoires turcs, la souveraineté ottomane

par la souveraineté hellène. Nous estimons

qu'au cas même où, en cette question, il
ne serait tenu aucun compte des Turcs,
les chrétiens et Lies Grecs eux-mêmes ne

retireraient aucun profit de cette substi-
tution.

Statistiques
De l 'Ikdam :

Nous avons présenté à la Conférence
des statistiques détail'ées et documentées.
Ces statistiques ont démontré de façon
irréfutable que la majorité à Smyrne et
en Thrace appartient aux Turcs.
Nul doute qu'avant de rendre sa déci-

sion au sujet de Smyrne et de la Thrace,
la Conférence n'examine, avec toute l'àt-
tention nécessaire, les statistiques et les
documents présentés par les deux parties:
et ne reconnaisse que les nôtres—appuyés
par les témoignages étrangers et impar-
tiaux les plus dignes de foi — méritent de

peser du poids qu'elles comportent dans
la balance des décisions.

Le mémoire des Grecs
de Trébizonde

De Y liéri :

Dans le mémoire présenté à la Gonfé-
rence par les Grecs de Trébizonde, il
est dit : « Vivre sous le glorieux éten-
dard turc, en amis et frères des Turcs,
est notre idéal politique. »

Ceux qui ont fait cette déclaration ont
sans doute prouvé aussi, de façon irréfu-

table, qu'ils unissent leurs destinées à
celles des Turcs, et ont chargé les délé-
gués d'Angora qui se sont rendus à Lon-
dres de défendre leurs droits et leurs in-
téi'êts, au même titre que ceux des Turcs.

Ce manifeste, qui aurait été signé par
un P. Yérassimos et l'ex-député ottoman,
M. Cosmidi, n'a certainement existé que
dans l'imagination de l'agence d'Anatolie.
Nous ne savons pas qui est le P. Ye-

rassimos. Mais nous avons de la peine à

croire que M. Cosmidi, qui a si cruelle-
ment souffert de la tyrannie turque, ait

pu mettre sa signature au bas d'un pareil
document. '

PRESSE GRECQUE
Le voyage de M Gounaris
Du Néologos :

Le départ de M. Gounaris d'Athènes

pour Londres ne peut être considéré
comme se rattachant aux questions de

politique étrangère. M. Gounaris est sans

doute appelé pour fournir certaines ex-

plications sur l'attitude du peuple grec
qu'indispose la politique intérieure du

gouvernement et pour appliquer des déci-
thons déjà prises par les Alliés quant à la

question dynastique.
Dans ces conditions ce ministre sera

obligé ou de maintenir le programme
qu'il s'est tracé depuis son arrivée au

pouvoir, ou il confirmera les déclarations
de M. GaloghéJ'opoulos qui a dit que
l'Hellénisme tout entier doit être recon-

nais ant envers M. Venizelos. Et dans ce

cas il acceptera les points de vue des

grands Alliés. Nous ne pouvons préjuger
des événements mais nous supposons

que ce voyage à Londres pourrait bien

changer l'adversaire impitoyable en un

chef de parti plus capable et plus logique.

PRESSE ARMENIENNE

Les transes de la Géorgie
Du Djagadamard :

La lutte opiniâtre et inégale que sou-

tient depuis le 12 février le peuple géor_

gien pour son indépendance se poursuit
et nous attriste car la situation de la

Géorgie est angoissante. La Russie « ré-

volutionnaire » s'attaque contre cet Etat

socialiste au nom des principes de l'auto-

détermination du sort des peuples.
Quelle dérision! Les dirigeants du peu-

pie arménien ont fait tout leur possible
ces dernières années pour renverser la

muraille de Chine érigée par la Géorgie
entre les deux nations limitrophes. Mais

les gouvernants géorgiens ont toujours
attaqué l'Arménie dans ses moments de

détresse. Quel résultat a donné cette at-

titude ? La Russie a envahi la Géorgie en

dépit des traités intervenus et le kemalis-
dan « ami a a ravi ses provinces méri-

dionales et se dresse aujourd'hui mena-

cant aux portes de Batoum.

Nous aimons à croire que ces tour-

mentes finiront et que les deux peuples
lésés vont recouvrer leurs droits. Nous

souhaiterions que la Géorgie dans un

élan de patriotisme sain combattit aux

côtés de l'Arménie pour résister aux at-

taques féroces et injustes des Etats puis-
sants.

Carnet mondain
A Ortakeuy

Un concert suivi de sauterie a été or-

ganisé par la Société de demoiselles * la
Bonne Volonté » d'Ortakeuy. Il aura lieu
le samedi,19 courant, à 9 1x2, dans le lo-
cal de la Bene Israël d'Ortakeuy même.
Le profit de cette fête annuelle est destiné,
comme l'on sait, à secourir les élèves in-

digents de la communauté juive.
Le programme du concert est très in-

téressant et nul doute même que de-
Péra même, l'on voudra se rendre à cette
fê.e.

Avis
du Consulat-Général de Géorgie

Le Consulat Général de Géorgie à Gons-
tantinople porte à la connaissance de tous
les ressortissants Géorgiens âgés de 21 à
45 ans, qu'à la suite de la mobilisation
générale tous les citoyens Géorgiens ap-
partenant à ses classes doivent se présen-
ter à Batoum, au Commandement de la

place ou à leur circonscription jusqu'au
20 Mars 1921.
Tous ceux qui ne se conformeront pas

à cette ordre seront considérés comme de-
serteurs et puni selon la loi.

Constantinopie, le 7 Mars 1921

TOFLIS i К1Ш
annoncent qu'une importante vente aux enchères aura lieu à

P/îoskoff Han
le vendredi 11 mars 1921 de 10 à 12 h. et de 2 à h h. p. m. consistant

en marchandises de Manchester?"
dimy G pièces coutil bleu 21 pièces
basina 150 » étoffes pour robes GO »

vicliy - 83 »

étoffes pour pant. О »

coutil 20 »

madapolam 40 «

tennis G »

Articles de peau de mouton fabriqués à la main ou ci la machine
gourdes vêtements militaires
200 sacs 8 caisses cognac franc,
bottines pour jeunes filles 1040 paires

» pour dames 3G1 »

souliers pour hommes et garçon. 184 »

12 caisses gaioebes verres de Uerre
GO k. cuir de semelle 2 caisses thé de Ceylan
100 doz. brosses p. cirage 30 caisses savon angl. mén.
des malles de diverses dimensions (en transit)
25G caisses 40 douz. de vêtements en peau
Les dites marchandises peuvent être examinées le jeudi 10 mars et

dans la matinée le jour de la vente.
Pour plus amples renseignemeenls s'adresser aux commissaires pri-

seurs

MM. TOFLIS et HARDING
Moskoff Han Galata (vis-à-vis de la Douane)

Téléphone

Avis
La Croix-Rouge américaine porte à la

connaissance du public que les effets dis-
tribués par elle sont prêtés aux réfugiés
russes pour leurs besoins personnels et

qu'ils ne peuvent aucunement être aliénés.
Les contrevenants au présent avis se-

ont poursuivis.

Appel aux Juifs de Turquie
Payez le Chekel.

Deux mille ans après la destruction de
votre patrie, vous vous trouvez devant
la réalisation de vos rêves: La Palestine,
la terre de tous nos vœux et de tous nos

espoirs, tient ses portes ouvertes devant
nous. Il dépend de nous pour qu'elle soit
restaurée dans sa première splendeur.
Cette renaissance de Sion ne pourra jus

tement avoir lieu que quand nous unirons
toutes nos forces pour la réalisation de
notre idéal et quand nous nous impose-
rons des contributions volontaires.

Le Chekel ^st l'impôt volontaire par
excellence. Il servira à aider l'organisa-
tion sioniste mondiale dans l'accomplisse-
ment de sa tâche gigantesque. Il donnera
une preuve de plus, de cette solidarité
juive qui est proverbiale. Des commis-
sions spéciales vous visiteront pour vous

remettre votre Chekel qui ne cote qùueuO
piastres. Chaque payeur de Chekel, aura

ainsi contribué à raffermir nos revendi-
cations nationales, Il aura mérité de la pa-
trie renaissante. Des demoiselle de boane
volonté pour Péra et les «Drorim» nos

Boy-Scouts, pour Galata et Stamboul, ont
allègrement accepté la mission de vous

présenter le Cheket.
Payez le Chekel!
Fédéralion Sioniste d Orient
Commission des Chekalim

TOUT FERA

sera à l'OLYMPIA
Le 10 Mars, jeudi soir à 9 heures,

au célèbre

BAL GAVROCHE
paré et masque

dirigé par le prof. Miridjanian avec le
concours des artistes de l'Olympia et de
nonveaux débuts

Le roi des Comiques — Le Prince de
la Chanson.

Le violon chantant — La Beauté Dan-
sanle-

Nouvelles attractions
Grand Concours de prof, de danses

Un million (Roubles) de Prix

PERA, QUI JAZZZ ! ! !
Quadrilles ! Cotillons ! Lanciers !

Tout le monde à l'OLYMPIA

Péra 2925

L'Honorable public est informé que Samedi 12 crt.,
aura lieu l'ouverture des

GRANDS SALONS "SPLENDID,,
Graiid'Rue de Péra, vis-à -vis l'Eglise St. Antoine"

CAFE -RESTAURANT-PATISSERIE
POUR FAMILLE
Prix modérés

L 'Etablissement est dirigé par les restaurateurs
bien connus Double-D.

(DIKRAN-DAVID)

HT DU PORT
C'E DES MESSAGERIES MARITIMES
Le DASOCE attendu de Londres

Marseille, I'irée, Smyrne et Salonique, ar-

rivera à Consiple le mercredi 9 crt.
Pour plus amples renseignements, s'a-

dresser à l'Agence Générale de la Lie des
Messageries Maritimes à Galata Tchmili
Rihtim han, sur les Quais. Tél. Péra 1348.

Ci* DE NAVIGATION PAQUET
Vapeurs attendus : p.
Le vapeur ODESSA vers le 15 Mars

d'Anvers.

Départs :

Le paquebot MINGRELIE vers
le Ю Mars directer ent pour Batoum.
Le bateau DTiMYGIE vers le 17

Mars pour Marseille.
Poor tous renseignements s'adresser à

l'Agent M. L. REBOUL Go, Paquet
Tél Péra 19^2. Les billeis de pont sont
délivrés par M- Minas Mallezopoulo, Pha-
liron han, sur les quais, de Galata, Tel
Péra 1032.

Société hellénique
d'entreprises maritimes

A. PALIOS
Ligne postale régulière de

Consjple-Snujrne-Le Pirée-Egyple
Ligne hebdomadaire

Le bateau rapide postal à lumière élec-
trique CHIO disposant 150 lits de ire
et 2me classe,ainsi que des places cou-
fortables pour les passagers de 3e cl atten-
du d'Alexandrie en notre port, vendredi
prochain, partira des quaisfde Galata,
mardi 15 crt. pour Dardanalles^Métélm,
Smyrne, Chio, Pirée, Alexandrie et Port-
Said, acceptent des passagers lre,2me
et 3me cl. et marchandises.
Pour tous renseignements s'adresser

aux Agents généraux de la susdite So»
ciété Mrs.Papaioannou.Zacca et Kambou-
ridi, quais de Galata, Tchinih Rih-
tim Han. No 2. Rez-de-chaussée, Télé-
phone Péra 2359.

Navigation Lcsviaki
Sifnéo Frères

Le bateau ZANMTTA partira des
quais de Stamboul le jeudi. 10 Mars,
2 h. p. m. pour Gallipoli, Dardanelles,
Kemer,Aivali,EdremidMytilène êtSmyrne.
Pour plus amples renseignements s'a-

dresser aux agents généraux Mrs Mina
couli Frères , Stavropoulo han 1er Et.Tel.
Péra 111.

K. Rallias et L. lergazos
Le bateau rapide de luxe VICTO•
RIA à double hél ce, récemment ar-
rivé et réarm nagé,possédant 160 couchet
tes de 1ère et 2ème classe avec cabines
luxueusement meublées, déployant une
vitesse REELLE de 18 nœuds et faisant
un service hebdomadaire régulier entre
Constantinopie Smyrne-Pirée part r-< au-

jourd'hui mercredi des quais de Galata à
2 1[2 h. p. m. précises.
Pour retenir à temps des places et pour

tous renseignements s'adresser à la di-
rection générale de la Société, Couteaux
Han Gûlate No. 1Jl Tél ph. Péra Ш4.

Navigation à vapeur
Gerassimos G. Anghelatos

POL1GOS - EXPRESS
Ligne Consjple-Smgme-Le Pirée

Le yacht bien "Connu DOIICOS avec

télégraphie sans fil part chaque samedi à
10h du matin des quais de Galata.
Départ samedi prochain, 12 Murs, p

10 h. du matin pour Le Pirée touchant
à Smyrne.
Pour plus amples renseignements s'a-

dressèr à Mess. N. A. Kinakaris et Gie,
Galata Keutchéoglou han No 8, Télé-
phone Péra 1608.

Ligne rapide
Constantinople-Alexandrie

Le bateau de luxe ROUSS jaugeant
2,000 tonnes, à doubles hélices, d une vi-
tesse de 15 nœuds, avec salons de luxe
et cabmes conforiables en Ire et 2me
classe quittera les Quais de Galata,
vendredi 11 mars,à 2 h p.m pour Métélin,
Smyrne, le Pirée e' Alexandrip.

Durée du trajet :

24 heures Constantinople-Smyrne
48 « « Le Pirée
4 jours « Alexandrie
S'adresser à l'Agence Maritime St

Tjélépidès et Th. Stafilopatis, Galata,
Merkez Rihtim han, No 24» (rez- de-
chaussée). Tél. Péra 854.

Navigation Pantaléon
Le paquebot-poste ARCAD1A ,cap,G. Coutzoucos y ugeaut,1.500 tounes, vi-

'S ке-im iégraphie sans fil, ca-
■ -iS oo- lot • :> pour 150 passagers en
Ire et 2me classes ainsi que places cou-
vertes pour 300 passagers de 3me classe,
partira des Quais de Galata.le vendredi Ц
Mars à 10 h. a.m. précises directement
pour Mételin, Smyrne, Chio et le Pirée,
Durée du trajet Consfple-Smyrne 24 h.

» » « Pirée 48 h.
acceptant marchandises et passagers pour
Crète, Alexandrie, Port-Said, Volo, Salo-
nique, Cavalla et Lemnos.
Pour plus amples renseignements, s'a-

dresser â M. N. E. Triandafyllou, Galata.
Phaliron han, N0 6 rez-de-cha ussée, sur
es qua's.

Compagnie de Navigation Nationale
de Grèce

Ligne Régulière Consjple-Marseille
Le paquebot-poste JVAXOS est at-

tendu de Marseille mercredi 9 crt. partira
des Quais de Galata le jeudi i0 Mars
à 2 h.p. m.précises pour Marseille; tou-
chant Smyrne et le Pirée, et acceptant
des passagers de 1ère, 2ème et 3èmeclas-
ses, et des marchandises pour ces desti-
nations et pour New-York.
Pour tous renseignements s'adresser

aux Agenls Généraux Mess, pandeli
Frères et Const. A.Antoniadi Galata Orner
Abit han 2me étage, Tél. Péra 1320.

American Black Sea Steamship
Corporation

Le bateau IKADDON est arrivé do
New-York le 8 cri et décharge sa car-
gaison.
Le bateau SIOIX-EAL IS est at-

tendu dans notre port le 9 cri et corn-
mencera son déchargement lemêmejour.
Pour plus amples renseignements s'a-

dresser à l'Agence American Black Sea
Steamship Corporation, Merkez Rihtim
Han, 3e étage N0 21, 22, 2s, 29- Galata,
Tél. Péra 2047.

LISEZ
Le Casino de Floria (San Sté-

fano) ainsi que la plage étant à
louer, les intéressés sont priés <?e
s'adresser au N0 8-9, 3me étage.
Omer Abid Han Galata.
Téléphone, Péra 2014.

Avec la belle MIÂ

où ?
AY.

9
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В Д. Mylonadis & Fils
Stamboul, Rue Tahmis, Kourou Kahvédji Han

No 1-2 Téléphone St. 2026

Succursale : GALATZ (ROUMANIE)
Str Sf, Apostoli 13

Livraison IMMÉDIATE
de la 0-c\|inJres

i.j
EU-Ш3SЁШШШ

ХОТЕ, — Notre succursale à Galalz accepte toutes sortes de marchandises |
en consignation aux conditions favorables. Aussi entreprend l'expor- |

tation des produits roumains.

Renseignements. — Chez la Centrale de notre ville.

Ligne Française du Lavant

SOCIÉTÉ "LES

JEAN STERN, JÎdministrateur-Directeur
SIÈGE SOCIAL : 15 Rue Scribe, Paris

w % © w w m

TONNES

I Jïlan 8000

Eole 5500

Flore 5500
Edouard Shaki. . . . 6000

Jupiter 6000

Olumpe 8000

Jean Stem 7000

Bacchus 7000
Silène. .

7000

Phœbus 7000

Andrée 6600

Vulcain 6000

Cérès 5500

Hercule 5000

Junon. h-500

Pomone 3300
Labor 3300
Ars 3300
Nérée . . . . . . 3000

Vénus 3000

Libellas 3000
Bcllonê 2200

П

TONNES

Les Baléares 1800
Industria 1800

Mongibello 1500

Apollon lbOO
Gloria IkOO
Maréchal Foch .... 1000
Mars 1000
Mont Saint-Clair . ... 1000
Eros 1000
Sahara 1000
Nice ,750
Diane 750
Maréchal Joffre. . . . 600
Gaulois 600
Victoria 600

Guynemeer bOO
Nouveau Conseil . . . 350

Mayenne 350
Ville d'Arzew . ... 300
Espéranto 300

Pan. 300

Jeanne Antoinette . . . 25q

■

1

U i с к
La voiture combinant "l'utile et l'agréable,,
Voitures de Tourisme da 5 et / places

AMERICAN GARAGE
Grand'Rue Pàncakli

TEL. P. 2763

Sloan's Linimen
se recommande pour le traitement de rhumatisme,

Lumbago, névralgie, maux
de dents, et toutes sorte

de douleur eu refroidissement.
En vente dans toutes pharmacies et drogueries.

Représentants et Dépositaires :

C. Pmanidès & L. Hazapis
Haviar, Паи, 91.

Téléphone Péra 588

COARANTY TRUST COMPANY OF NEW-YORK
Le siège de Constantinople esl line Banque compté-

tentent organisée et outillée pour : recevoir des dépôts,
effectuer des encaissements, acheter et vendre

les devises

étrangères, financer les transactions commerciales et

offrir ses bons offices en toute opération Bancaire.

Son Service de Commerce International esl à la dis-

position des clients et commerçants reconnus pour ton-

tes Informations Commerciales.
Le Siège de Constantinople est en relations étroites

avec les autres Sièges de la Banque et a à sa disposition
les ressources et facilités de son organisation mondiale.

Yilcliz Han, Rue Kurûkdjiler, Galata

TÉLÉPHONE 2600-2604 PÉRA
Adresse Télégraphique : GARJTITUS

NEW-YORK LONDRES LIVERPOOL

PARIS LE HAVRE BRUXELLES

Capital entièrement versé et réserves.

Ressources excédent
"

ШШ

Dollars 50.000.000
80.0000000.»

U N D ERWOOD
La plus grande Fabrique au Monde

200.000 Machines à écrire en sortent chaque année

ici:

Les deux noms: UNDERWOOD HAÏM font une да-

rantie parfaite :

Les seules Underwood neuves chez Haïm

Seuls agents : S.P.l. (6*-Fratel!i Haïm) - Tél. Péra 1761

ta

Services réguliers Angleterre, Hollande, Belgique et France
SUR L'ORIENT ET VICE-VERSA

Départs bi-mensuels de Galatz et Constantinople sur

Marseille, Bocaux, Nantes, Anvers?
Hull

par cargo-boats de Ire classe

Pour frets et renseignements s'adresser à l'agence générale de la

LIGNE FRANÇAISE DU LEVANT

Société "Les Affréteurs Réunis"
Quais de Galata Merkez-Rihtim Han. 2e Etage.

Télénohone JPéra. 1983.

THEATRE
О

txone-
Péra vis-à-vis

du Vine-Xùoeemboîsrg

mercredi, 9 mars 8 h. du soir

ilm юти
Chaque partie gagnante
loi ne ie droit gratuit de par-

ticlper à la îin du Jeu
au tirage

d'un ETUI

CIGARETTES EN OR

И
Branche Alimentation

j J. W. Wiiittall 8t Ce Ltd
Nous portons à la connaissance

de notre honorable clientèle, que
iiuns avons transféré la direction

: i et les dépôis de notre Branche
; d'Alimentation (Alimentary Goods

m Depurtineni) à Sanassar Han,Stam-
t.; boni.

Toutefois pour faciliter les achats
й notre clientèle de Galata, et en-

d virons,cous avons installé à Galaia
N Rue Mertébany 15, à côté de l'an-

E скипе Bourse, un bureau, où ces

derniers pouiront transmettre

Il leurs command°s.
J.W.WH1TTALL & Со Ltd.

Alimentaiy Gocds Department
La Direction

;i N.B.— Pour MM. les Représen-
j tan!s et voyageurs de commerce :

d Réception tous les jours, à la

'j Direction, de 3 à 5 heuies, sauf les

.) jeudi et samedi.

1 ¥i ^ Ltqs. La façon la

| plus soignée et la

coupe la plus nio-

deroèT chez Marchand Tailleur de

Paris

pour Hommes et liantes

auRAFFINE
15Paletot Réclame

sur mesure Ltq,

Appart. SPamadian
au coin d'Asmali Mesdjid. —

Grand'Rue de Péra.

Banque hollandaise pour la,
Méditerranée

Capital : El. 25,100,000 dont entièrement

versé: El. 5J00.000

Siège Social : Amsterdam.

Succursales : Bàrcelone-Constan-
tinople-Gènes:

Fondation de : Rotterdamsche
Bankvereeniging (Capital et Ré-

serves : Fl. 105,000,000.
Hollandsche Bank Voor Zuid-Ame-
rika (Capital et Réserves : Fl.

30,000,000.
La Succursale

de Constantinople
a commencé ses opérations

dans son Local

Galata, Rue Voïvoda No 102

TÉL. PÉRA 2121q2

Commission interalliée des délégués aux questions économiques

Les prix maxima fixés sur les denrées alimentaires, pour la semaine du 8 au

15 Mars 1921 sont comme soit :

Désignation : Pris Ptrs
l'oqque

farines étrangères Irequalité
» » 2me »

Farines indigènes ire qualité ;

S »
>> - I

Riz Américain Blourouse. . I

» Akola
» Siam
» Rangon (cassé)

Riz anglais Ire
» » 2me

Macaroni Indigène2me quai.
» de semoule

Haricots Tc.hali
s » 2me qualité.
» de Trébizonde .

» lloroz
» Barbounia Ire quai.
» de Roumanie

Pommes de terre d'Ada-Baz.
» » de Marseille.

Sucre cristallisé en poudre
Sucre en cubes (Hollande)
Sucre en cubes (Java).
Sucre en cubes (Belgique).

» » » (Hollande)
Sucre en carrés ....
Huile d'olive Ire qualité.

» » 2me »

» »• 3me »

27.5
21.—
21.-
19
35.—

35
32

19.—
14.—

41. —

4-1
22,—
181—
13,—
20
Г7.—
16
10.5
12.
47

45
55
58
55
75
69

Désignation :

Savon extra extra (Kultché).
» indigène extra. . .

Baurre de Trébizonde salé.

«
» 2me qualité

» Américain Ire »

» » 2me »

» » Bine »

Fromage blanc(Roumélie) Ire q.

» » 2me quàiité
Olives.de Triliasupérieures .

Olives Indigènes Ire qualité.
» » 2me »

» » 3me »

Pétrole Américain Ire qualité
» » 2me »

« Batoum Ire qualité.
Sel dé table
Viande de mouton kivirdjik . .

» - » Dàgiitz .

« » Karaman II .

» » Daglitz et Gar .2e
> ■> » » 3e

» » de chèvre.
Lait pur
Tahin Helvassi Ire . . . ..

Tahin Ilelvassi 2me Patika.
Œuf
Oignons (grand)

» d'Italie ......

Prix Plrs
l'ocque

55
42
210
165
90,—
85
80
140

'

110
85
60
35
22
84
32
34
10

160
150

140.—
120,—
120,—
40
67,—
58.—

20
16

BANQUE D'ATHENES
Société Anonyme

CAP1JÀL entièrement versé'. DrmsAS 000,000 |\§
Siège Social : ATHÈNES ||

Ad) esse Télégraphique: «ATHENIENNE» J

SUCCURSALES ET AGENCES Щ
ENGUÈJCE : Le Pirée, Salonique, lJairas, Javina, Volo, Agrinion,

Larissa, Cavalla, Calamata, Tripolitza, Chio, батоь, (ijf
Vaihy et Carlovassi, Lemnos,Castro, Mé'élin, Syrie, „WiJ
Canée, Candie, Relhymno. Chalcis,Argosloli. Щ-

A SMYRNE :
||

EN TtlUQUlE ; Constantinople (Galata et Stamboul) m)
ENEGY1*TE ; Alexandrie, Le Caire. Port-Said. f)
ENANGTERRE;Londres, N- 82 Fenchurch Street,Manchester |>
A CHYPRE ; Limassol, N'icossie.

Ea Hanque d*Athènes fait toutes les opérations de Banque

telles que : Escompte d'effets de Commerce et de Bauque. Avances sur A,4

sur Titres, Marchandises Encaissements simples et documentaires

f?f tous les Pays, Emission de Chèques et de Lettres de Crédit simples et J|j
Ш circulaires. Ouverture d'accréditifs simples et documentaires. Ouverture fk
Щ de Comptes Gourants simples et garantis. Garde de Titres à de prix avan- Щ
Щ tageux. Locatiion de Coffres-Forts de toutes dimensions à de conditions lyA

Щ avantageuses pour le Public. Achat et Vente de Devises et monnaies Tri

V;i étrangères.
p§

La Banque d'Athères fournit des renseignements со mnerciaux. ЩЬ
П La Banque d'Athènes reçoit des Fonds en Comptes de Dépôts à ET

Vue et à Echéance fixe. \Щ
Ш Service, spécial de Caisse d'Epargne. Ж

ш
_

_ r

. m

BANQUE NATIONALE DE TURQUIE
FONDÉE EN 1909

Capital Lstg. 1.000.000
Siège Central à CONSTANTINOPLE

Union Han rue Voivoda. Galata, Téléphone 466

Succursale de STAMBOUL -

Kinadjian Han, Stamboul. Tétéph.: Î2Q5 !
en face du Bureau Central des Postes

Agence de Londres
50 Cornhill E. C. 2

SUCCURSALE DE SMYRNE
Les Quais, Smyrne

AGENCE DE PANDERMA
La Eanque Nationale de Turquie, qu

s'occupe de toutes les opérations de ban- ;

que, agit en étroite coopération avec la

British Trade Corporation (société privi-
légiée anglaise), propriétaire de la grande
majorité des actions de la Banque.
Ouverture de comptes courants.
Réception de dépôts à échéance fixe £

ntérêts
Conditions sur demande

Capital francs : 30,000,000

Siège Social à Paris : 99 Ilue des Petits-Champs.
Siège de Galaia : RueVoïvoda Nu 27-35.

Agence de Stamboul: Baghtché-Capou No 15-17.

Dépôt spééial des marchandises : Tahta-Calé No....

Toutes affaires de Banque

Service avantageux pour la caisse d'épargne

Location de Safes à Galata et à Stamboul
dans des chambres fortes de toute sécurité

Dr. A. GRYNIEWIETZKY
Sanatorium «Rare» Odessa

Maladies DU CŒUR de l'estomac et
des nerfs. Gynécologue. Traite-
ment de la faiblesse.

CONSULTATIONS :

Grand'Rue de Péra No 42, 9-11 h.

Grand'Rue de Péra No 49, 11-2 h.

et de G-8 h.

PRÈS DU TAXIM

'<2

тшшжшж

AS?я суяг

S A У0 H
donne complète

satisfaction
AGENTS:

jJ. W. Wiiittall
& C° L"

Stamboul

••-•стен ?mcukd.

BAICAIÎÂLIIM 1)1 SOÛNTO
Société Anon. Gap. cntlôrcuieot versé,. IJ t.315,009,000

Réserves LU. 68.003.090

SIEGE SOCIAL A ROME
...

Sièges, Succursales et Agences dans 150 villes d'Italie

SSÈO-iaS -éV "LNZèTr aEB

Constantinople.—Paris.—Marseille.—Barcelone.—Rio de Janeiro.— Sautas.

Sao-Paolo.—Tunis.—Massaoua [filiale autonoma): Banca per l'Afriea-

Orieniale. - New York (filiale autonoma) : îtalian Discount & Trust Cy.

Siège de Gonstantinuple
Rue Voïvoia, Galata, Téléphone Péra 2X13=2114

AGE1TCE ^

Sadikié han, Rue Aladja Магнат Djadessi Téléphone Stamboul 71*.

AGENCE A PERA

Grand'Rue de Péra N0 355. Téléphone Péra 2550.

Avances contre gages.— Escoinptes d'effets.— Emission sur l'Etranger.
—Ouverture de comptes courants. — Réception de dépôts à échéance fixe, à

ntérèts —Toutes autres opérations de Banque.
i

BANCO Dl ВОНA !
Société Anonyme — Capital versé

L. 150.000.000

Siège Soclai et Direction Centrale:
ROME

140 SIÈGES ET SUCCURSALES EN ITALIE ET

"Le Printemps"

SIÈGES A L'ÉTRANGER : FRANCE :

Paris, Lyon. ESPAGNE : Barcelone, Ma-

drid, Tairagone,Mont Bianch.Borjas Blan-

cas, Santa Coloma de Queralt, Valls.

SUISSE : Lugano, Chiasso, EGYPTE :

Alexandrie, le Caire, Port-Saïd, Mansou-

rah, Tantah, Beni Mazar, Fayoum, Ma-

gagha, Mehalla Kebira, Minieh, Mit Gamr,
Zagazig. MALTE : Malte. SYRIE : Alep.

Beyrouth, Damas, Tripoli. PALESTINE:
Jérusalem, Gaïïïa,Jaffa. EGEE : Rhodes.

TURQUIM : Gonstantiuople. ASIE MI- i

NEURE ; Smyrne, Scalanova, Solda.

Constantinople
GALATA : Buyuk Gamondo Han, Télé-

phone : Péra: 390 et 391.

STAMBOUL : Sultan Harnam, Pinto Han,

Téléphone : Stamboul : 1058.

ENTREPOT DE TRANSIT A SCU-

TARI : Téléphone : Karlikeuy : 205.

Toute opération de Banque
•

E-

| SUCRES&CAFÉS $
Si vous avez des affaires en è

Grande Maison de Bonneterie

CONSTANTIN ZANNIS

Dépositaire exc'usif
des Fabriques Anglaises

Stamboul, Kalirfjoglou Han 71-74
Tél. Stamboul 2499

VENTE EXCLUSIVEMENT EN GROS

BUREAU SUISSE D'ASSURANCES

Burkiiard Gantenbein & cie
HELFETIA

GALATA, Buyuk Tunnel Han 23/6
Téléphone Péra 578

Toutes branches
d'Assurances

m

x sacres et. cafés adressez-vous
'À/

à
. «A.
Il

Jvi Antoine Moseopoulos
: Kévendjoglou Han N0 1.

\ ф Téléphone 1887.
'

| cour lier et expert spécialiste I
x en sueras a! rafps T

iOffres et Demandes!

là en sucres et cafés
)érien<|

trente ans 'garantit l'eliécutioaj ч Une longue expérience de X
^

.. Q
. V..VV.AJ1V U Q

I ponctuelle de vos ordres. T

Ш\ lipmQr.dp un
.

e Suissesse ou Fran-
1

1
UuiiïU'3 viG çaise.pas jeune, comme

gouvernante pour fillette 5 ans pouvant
aider aussi ménage. S'adresser : Galata,
Rue Kurektsiter, Baracachogloa Han, il
de 2 à 3 h. p.m. — 7i06

AlnUPr snr ]a ?ran(;îe rue de Péra
sdiloi entre Tunnel et Bon Marché

bel appartement'meublé de. huit pièces
pouvant également servir de bureau,
avec électricité', salle de bain et douche,
bureau et téléphoné. Vue magnifique sur
le Bosphore et '

au journal.
la Grand'Rue. S'adresser

70?8

Gérant DjEMiL SIOUFFÎ avocat


